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1. L’Islam et les Juifs selon Maimonide : Théologie et Témoignages 

L’Islam n’a pas été la religion accueillante que la nostalgie juive du Maghreb perdu nous 
amène à évoquer à tort. Les historiens nous le rappellent fréquemment qui montrent que la haine actuelle des juifs en 
terre d’Islam a des racines bien anciennes. Maimonide il y a 800 ans  pouvait déjà témoigner des violences et 
persécutions musulmanes anti-juives et en révéler leur dimension théologique… 
Bon site: http://www.andrewbostom.org/blog/wp-content/uploads/Maimonides%20and%20The%20Meshugga%20Prophet.gif 
 et à paraître en 2008 : « L’héritage de l’antisémitisme », chez Prometheus Books. 
 

L’essai magistral de Georges Vajda en 1937 comprend une discussion fascinante des Responsa de Maïmonide sur la 
question de savoir si les Juifs devaient tenter d’enseigner la Torah aux Musulmans, par rapport aux Chrétiens. 
Maïmonide fait cette distinction frappante entre les Chrétiens et les Musulmans :  
 « Il est permis d’enseigner les commandements aux Chrétiens qui ont la même Bible que nous mais qu’ils 
interprètent à leur manière sans en contester le texte. Mais vous savez que pour l’Islam, notre Torah n’est pas 
divine et qu’ils en ont des versions falisifiées. Ce que l’on enseigne ne les convaincra pas de la fausseté de leurs 
opinions, mais ils l’interprèteront selon leurs principes erronés et nous opprimeront.  
 Vu que les Musulmans n’avaient pu trouver la moindre référence ou une allusion possible à leur prophète 
dans toute notre Bible, ils se crurent obligés de nous accuser en disant ‘Vous avez altéré la Torah, et en avez 
expurgé toute trace du nom de Mohammed’ ».  
 « Souvenez-vous, qu’au vu de nos pêchés, D.ieu nous a précipités au milieu des Arabes, qui nous ont 
sévèrement persécutés comme les Ecritures nous en ont avertis : « Nos ennemis eux-mêmes nous jugeront » 
(Deutéronome 32:31). Jamais une nation ne nous a haïs autant qu’eux. Nos sages nous ont appris à supporter le 
grotesque d’Ismaël en silence. Ils trouvèrent une allusion cachée à cette attitude dans les noms de ses fils : 
"Mishma, Dumah, et Massa" (Génèse 25:14, dont l’interprétation signifiait  "Ecoute,  garde le silence, et endure" 
(Targum Pseudo-Jonathan, ad locum).  
 Nous avons acquiescé pour nous endurcir à l’humiliation, comme Isaïe nous en a instruits : « j’ai tendu 
mon dos aux châtiments, et mes joues dont ils arrachèrent les poils » (50:6). Malgré tout cela, nous n’échappons 
pas à ce perpétuel mauvais traitement, qui nous écrase presque » 
 

 Maïmonide n’était âgé que de 13 ans en 1148 quand Cordoue tomba aux mains des Almohades qui 
envahirent la péninsule ibérique depuis l’Afrique du Nord. Maïmonide et tous les Juifs dhimmis furent obligés de 
choisir entre l’Islam et l’exil. Maïmonide et sa famille menèrent pendant 12 années une vie nomade, errant à travers 
l’Espagne, avant de s’installer à Fez où, inconnus des autorités, ils vécurent comme des crypto-juifs. La double vie 
de Maïmonide devint dangereuse :  il fut accusé par un informateur du crime d’apostasie de l’islam et dut alors 
quitter Fez en 1165, malgré sa réputation médicale, pour s’installer au Caire.  
 

 A la même époque, les déprédations du Djihad des Almohades (1130 – 1232) infligèrent une énorme 
destruction aux populations juives et chrétiennes d’Espagne et d’Afrique du Nord. Ainsi, tuèrent-ils à Tlemcen tous 
ceux qui s’y trouvaient, 100 000 personnes à Fez et 120.000 à Marrakech, parmi lesquels les Juifs, sauf ceux qui 
embrassèrent l’Islam.. Cette dévastation a été décrite par le chroniqueur juif Abraham Ibn Daud et par Ibn Ezra. 
Soupçonnant la sincérité des Juifs convertis à l’Islam, des « inquisiteurs » musulmans, précédant leurs homologues 
chrétiens espagnols de trois siècles, retiraient les enfants de ces familles, les plaçant sous la garde d’éducateurs 
musulmans.  
 Selon les chroniqueurs : « Nos cœurs sont inquiets et nos âmes effrayées à tout moment. Des persécutions 
et des décrets anciens ont été dirigés contre ceux demeurés fidèles à la Loi d’Israël, et les ont maintenus avec 
ténacité, de sorte qu’ils pourraient même mourir au nom de leur foi. Mais autant que nous puissions paraître obéir 
à leurs instructions, ils appesantissent notre joug et rendent notre travail plus difficile… Pour les apostats de notre 
communauté qui avaient abandonné leur foi, la conversion n’aura été d’aucune utilité, car ils étaient soumis aux 
mêmes vexations que ceux restés fidèle ». « Le but des vêtements distinctifs qu’ils nous obligent à porter est de nous 
différencier, de façon à être reconnus dans nos échanges avec eux, pour qu’ils puissent nous humilier… Cela leur 
permet de répandre notre sang dans l’impunité, car quand nous voyageons, nous sommes attaqués et assassinés. » 
 

L’épître de Maïmonide aux Juifs du Yémen fut écrite vers 1172, apportant encore une vision négative de l’Islam : 
 « ‘Et celui qui les entend frissonne’ (I, Samuel 3 : 11). Nos cœurs sont affligés, nos esprits et nos corps meurtris à 
cause des infortunes que nous ont apportées des persécutions religieuses de l’Orient et de l’Occident, ‘de sorte que 
l’ennemi était au milieu d’Israël, certains de ce côté, et certains de l’autre côté’ (Joshua 8:22) ».  
 

====================================== 
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2. Juifs et Chrétiens face à l’Islamisme : Analyse de Michel Garroté 

 A l’heure où l’islam radical met en péril la société occidentale, une initiative stratégique, 
« Caucus », vise à renforcer les liens entre juifs et chrétiens. Développée aux USA, puis en Israël et en France  
(cf N° 16 et 21, ainsi que les récentes rencontres sur lesquelles nous reviendrons entre juifs et catholiques à la 
Mairie de Paris), en rapport avec la menace Islamiste qui en rappelle l’urgence. Yerouchalmi, partenaire actif de ce 
Caucus expose l’analyse des dangers islamistes du journaliste chrétien et ami d’Israël, Michel Garroté. 
 
Antisémitisme : Au risque d’effrayer, l’antisémitisme est aujourd’hui très répandu sous trois formes :  

- Sous la forme de l’imposture antisioniste qui fait passer le sionisme pour une idéologie raciste et impérialiste 
alors que c’est, concrètement, le simple droit des Juifs, à disposer, d’un Etat juif, dans des frontières 
défendables. En clair, on veut bien, ne pas être antisémite, mais à condition qu’ qu’il n’y ait plus d’Etat Juif au 
Proche Orient pour permettre à tous les palestiniens de la planète de vivre en Israël.  
- L’Arabie saoudite et l’Iran notamment, investissent des sommes folles, dans des médias et des publications, 
viscéralement antisémites, y compris en anglais et en français.  
- Enfin, « l’antisémitisme ordinaire » existe toujours dans les pays occidentaux. Concrètement, dès qu’un Juif 
occupe une fonction dans les médias ou dans la banque, on amplifie le phénomène. Et on raconte, que « la 
presse et la finance, sont contrôlées par ». On parle du soi-disant « pouvoir des Juifs », mais on ne dit rien du 
péril islamique qui sévit dans les banlieues, véritables zones de non droit. Ces mythes destructeurs, en temps de 
difficultés, engendrent des boucs émissaires, en l’occurrence les juifs, comme toujours ! 

Il y a toujours un complexe de supériorité et une exaltation de pseudo-valeurs chez les chantres de l’anti-x. C’est le 
cas du national-socialisme (anti-juifs), du communisme (anti-bourgeois), du fascisme (anti-démocrates) et de 
l’islamisme (anti-non musulmans). Il s’agit toujours de détruire la société libre de culture judéo-chrétienne. 
 
Islamisme : L’islam radical, nous impose, une guerre terroriste dont les cibles sont Israël, les Juifs et les Chrétiens. 
Face à ce danger, l’unité chez les Juifs, chez les Chrétiens et, entre Juifs et Chrétiens, est insuffisante. En temps de 
guerre, la diversité, tout en demeurant vivante, ne doit pas porter atteinte à l’unité. Il est inconcevable de rencontrer 
des Juifs antisionistes et trop de Juifs sont devenus indifférents à la destinée d’Israël. 
   
Iran :  Ahmadinejad, c’est l’Iran des mollahs intégristes et génocidaires. La doctrine iranienne est l’expression la 
plus radicale et la plus concrète de la psyché anti-juive. Il y a une similitude frappante entre le parcours 
d’Ahmadinejad et celui de Hitler : les deux sont partis de rien ; les deux se sont retrouvés au pouvoir ; les deux ont 
des tics nerveux lorsqu’ils parlent en public ; les deux ont fait de l’antisémitisme une pathologie obsessionnelle et 
tiennent un discours délirant qui enthousiasme les foules (l’Imam chiite de jadis est sensé « revenir » d’ici 2009 et 
Israël doit être détruit avant le « retour » de l’imam en question). La question n’est donc pas de savoir si l’Iran veut 
l’apocalypse mais qui va empêcher cette apocalypse.  
 
Hezbollah : C’est une organisation terroriste armée et financée par l’Iran. Le Hezbollah veut détruire le 
christianisme au Liban et le judaïsme en Israël. Il n’y a pas de politique du Hezbollah mais une politique iranienne 
mise en pratique par le Hezbollah. Faire la nuance, entre l’Iran et le Hezbollah ; c’est comme si l’on faisait la 
nuance, entre le régime hitlérien en Allemagne et les Waffen SS de la Division Charlemagne française, de la 
Division Azul espagnole et du Mouvement rexiste belge.  
   
Perspectives de paix : Les arabes souhaitent-ils une réconciliation avec les Juifs ? Si, souhaiter la réconciliation veut 
dire comme en français, souhaiter le rétablissement de l’amitié entre personnes brouillées, encore faut-il souhaiter et 
prouver cela par des actes clairs et concrets. Hélas, côté arabe, les actes ne sont ni clairs ni concrets. Le même chef 
politique arabe qui se la joue sympathique dans une interview accordée à un média européen, devient carrément 
odieux dans les interviews qu’il accorde aux médias arabes. Il y a double langage. Et donc il y a mensonge. Aux 
occidentaux, les dirigeants arabes parlent de paix. A leurs coreligionnaires, les mêmes dirigeants arabes parlent de 
guerre, de djihad et de destruction de l’Etat d’Israël. Personnellement, je croirai au « souhait arabe de réconciliation 
avec les Juifs », quand il y aura concordance, entre les déclarations arabes, faites en Occident ; et les déclarations 
arabes, faites en Orient. Dans l’intervalle, on ne peut y croire et on doit prôner la vigilance ainsi que la fermeté.  
 

======================================== 
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3. Sionisme Religieux en Israël et hommage à Zevouloun Hammer  

 Les Sionistes religieux et leu chef pendant 20 ans… 
Zevouloun Hammer a dirigé le Parti Sioniste Religieux (Mafdal) et le Ministère de l’Education d’Israël pendant de 
nombreuses années. Voilà exactement dix ans qu’il est prématurément décédé d’un cancer et, à cette occasion, le 
pays et la Knesset  lui ont rendu un vibrant hommage. De Washington, Benjamin Netanyahou a déclaré « qu’il était 
un pilier du renouveau national du Peuple Juif sur la terre d’Israël ».  
 

 Zevouloun Hammer est né à Haïfa en 1936 d’une famille peu aisée de talmudistes. Dans sa jeunesse, il a 
dirigé le Bné Akiva de Tel Aviv avant de faire son service militaire avec Nahal dans les forces blindées. Diplômé 
d’histoire des religions, il a reçu le titre de docteur honoris causa de l'université Bar Ilan, de la Yeshiva University 
de New York,. Hammer était marié et père de quatre enfants. 
 Hammer avait été un excellent ministre de l'Education, "qui aimait la paix et la recherchait, aimait les 
créatures et les rapprochait de la Tora". Il avait été un éducateur, et aimait la terre d'Israël "sans s'en excuser". 
 

Les sionistes religieux :  
Ils sont politiquement peu représentés à la Knesset avec 10% des sièges : les faibles 5% des voix obtenues 
par le Mafdal aux dernières élections auxquels il convient d’additionner les 6% obtenus par ses dissidents. 
Ces chiffres sous estiment l’importance du mouvement, associé à tous le gouvernements du pays, depuis sa 
création jusqu’aux années 92. Les sionistes religieux se retrouvent à la tête du combat pour trois items : la 
Terre, la Sécurité et une Immigration intensive. Leurs difficultés politiques remontent à 1967.  
 Depuis la guerre des 6 jours, nombreux parmi eux se sont mobilisés pour l’installation des juifs 
sur l’ensemble des terres conquises et qui font partie du Eretz Israël biblique, plaçant le parti très 
distinctement à la droite du Likoud sur le plan national (il l’était déjà sur le plan religieux). Exprimant une 
interprétation religieuse des événements récents et une motivation associée à l’occupation du pays, ils ont 
pour la plupart d’entre eux évité de plonger dans un messianisme forcené. En cela, les bases idéologiques 
établies prônées par le Rav Kook, qui faisait de la gestion de l’Etat la seconde priorité après la Terre 
d’Israël, ont favorisé l’union des laïcs et des religieux pour gouverner le pays. Cependant, la crise actuelle 
du Mouvement se manifeste idéologiquement :  
- - La faiblesse du gouvernement dans la défense de la Terre les a conduits à se tenir à l’écart de la 
gouvernance, phénomène nouveau pour le Mouvement, peu à l’aise dans cette situation inédite. 
- - En continuité, la plupart des jeunes sionistes religieux ont, du fait de leur grande motivation, 
excellé dans leur service militaire fournissant une grande partie des officiers du pays. Ces officiers, placés 
devant les obligations de démanteler certains ychouvim, se retrouvent dans des graves dilemmes. 
 

 Durant plus de 20 ans, Hammer aura été un leader incontesté du Mouvement sioniste religieux évoqué 
ci-dessus (qui était pourtant réputé avant son leadership pour ses querelles intestines) et a été le réel architecte de sa 
stabilité sur cette période. Dans le calme et la durée, il a promu une vraie révolution dans les domaines de la 
politique et de l’éducation. Le premier Sabra (né en Israël) à la tête des sionistes religieux du Mizrahi, il a réellement 
incarné leur philosophie de « Thora ve Avoda » (Thora et Travail) dans ses efforts de construction de l’Etat juif.  
 Hammer a évité les groupes de pression partisans, les intérêts particuliers, l’ultranationalisme, ou un 
certain nombrilisme régional hélas trops répandu avant son arrivée à la tête du parti. Il a clairement positionné le 
Mafdal à la droite du Likoud et l’a maintenu dans le position sous le gouvernement travailliste de 92 à 96. 
 Comme l’a encore déclaré Orlev, l’actuel leader du Mafdal : « Il est difficile d’être à la tête du pays. Il 
l’est tout autant de l’être à la tête des sionistes religieux : Toutes les dissensions nationales se retrouvent à notre 
échelle : plus ou moins religieux, plus ou moins pacifistes, conservateurs face à libéraux, capitalistes face à sociaux, 
régionalistes face à centralistes. La seule chose qui nous unit vraiment est que rien ne nous unit…à l’exception de 
notre volonté de faire partie du même mouvement. C’est la difficulté et la grandeur du Mouvement, c’est son grand 
problème, c’est aussi la source de ses échecs. Diriger un tel Mouvement est un peu ‘Mission Impossible’ et pourtant 
Hammer y est arrivé à merveille ayant appris les secrets de la retenue et de la tolérance, et marqué de son empreinte 
le système éducatif israélien. On peut le considérer comme un sioniste avec une âme ». 
 

 Un bel ouvrage de plus de 600 pages regroupant anciennes ou récentes conférences inédites et Divré 
Thora (dont Joseph Burg, Rav Shapira, Ezer Weizman, Benjamin Netanyahou, Elyakim Rubenstein, ainsi que des 
écrits de Hammer) a été édité à sa mémoire par le Mizrahi au prix modique de 15$ + port (Mafdal Israël).  
 

===================================== 
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4. La Terre Promise adaptée de « Le Plat Pays » de Jacques Brel    
A l’intention de Laure de Jérusalem et en hommage à son grand talent. 

Jacques Brel a évoqué avec amour dans « Le Plat Pays » (passé à la 
postérité) sa Belgique natale qui, malgré sa grisaille et sa platitude n’en recueillait pas moins son amour. Laure de 
Jérusalem a récemment chanté cette chanson à la librairie francophone de la ville (Rehov Agron) émouvant le public 
présent. Combien plus émus devrions-nous être si sur l’air du « Plat Pays qui est le mien »et les mêmes idées, Brel 
composait un hommage à Israël. Nous nous y sommes essayés avec « La Terre Promise qui est la nôtre »… 
Photo à droite : logo officiel des 60 ans d’Israël.  
Brel chantant « Le Plat Pays » sur son très lent tempo :   http://www.youtube.com/watch?v=DJqm4ibWpoo 
Brel chanté en flamand et sur un tempo raisonnable :      http://www.youtube.com/watch?v=yzzEG7Xi9bY 
 
 

Version Originale pour la Belgique 
 

Avec la mer du Nord pour dernier terrain vague 
Et des vagues de dunes pour arrêter les vagues 
Et de vagues rochers que les marées dépassent 
Et qui ont à jamais le cœur à marée basse 
Avec infiniment de brumes à venir 
Avec le vent de l'est écoutez-le tenir 
Le plat pays qui est le mien 
 
Avec des cathédrales pour uniques montagnes 
Et de noirs clochers comme mâts de cocagne 
Où des diables en pierre décrochent les nuages 
Avec le fil des jours pour unique voyage 
Et des chemins de pluie pour unique bonsoir 
Avec le vent d'ouest écoutez-le vouloir 
Le plat pays qui est le mien 
 
Avec un ciel si bas qu'un canal s'est perdu 
Avec un ciel si bas qu'il fait l'humilité 
Avec un ciel si gris qu'un canal s'est pendu 
Avec un ciel si gris qu'il faut lui pardonner 
Avec le vent du nord qui vient s'écarteler 
Avec le vent du nord écoutez-le craquer 
Le plat pays qui est le mien 
 
Avec de l'Italie qui descendrait l'Escaut 
Avec Frida la Blonde quand elle devient Margot 
Quand les fils de novembre nous reviennent en mai 
Quand la plaine est fumante et tremble sous juillet 
Quand le vent est au rire quand le vent est au blé 
Quand le vent est au sud écoutez-le chanter 
Le plat pays qui est le mien 
 
 

Adaptation à Israël 
 

Avec six millions d’âmes pour dernier cauchemar 
Et l’espoir des promesses pour conserver l’espoir 
Des vagues de pionniers qui jamais ne se lassent  
De faire refleurir son désert et ses places 
Avec infiniment de frères à venir 
Malgré des vents de haine, écoutez la tenir 
La Terre Promise qui est la mienne 
 
Seules ses synagogues pour unifier les âmes 
Rabbins et professeurs comme au bateau ses rames 
Et de nombreux génies qui décrochent des médailles 
Avec au fil des jours attentats représailles 
Pluies de soldats armés pour éviter le pire 
Avec les juifs du monde, écoutez la murir 
La Terre Promise qui est la mienne 
 
Avec tant de terreur qu’on en oublie la peur 
Avec tant de terreur que l’espoir de paix meurt 
Avec tant de racines qu’on s’en retrouve frères  
Avec tant de racines Jérusalem espère 
Avec deux millénaires d’exil et de prières 
Avec deux millénaires écoutez la vibrer 
La Terre Promise qui est la mienne 
 
Avec de l’Ethiopie, du Maghreb de Russie 
Avec Walda la Noire quand elle devient Ethy 
Quand ses fils exilés peuvent y respirer 
Quand le pays ne sait comment les intégrer 
Quand Sion est au rire quand Sion est confiant 
Quand Sion est à D.ieu écoutez la prier 
La Terre Promise qui est la mienne 
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5. Tsahal : Grades, Unités, Distinctions et Médailles 
Basé sur des informations et des textes fournis à nous par Tsahal 
5.1 : Les Grades de Tsahal 

 
 Tsahal (acronyme de "Armée de Défense d'Israël") est l'armée d'Israël qui opère sous l'égide des autorités 
civiles démocratiques et des lois de l'Etat. Ses soldats agissent en vertu des valeurs et des ordres de Tsahal, en 
accord avec les lois de l'Etat et les normes de la dignité humaine, et honorent les valeurs de l'Etat d'Israël comme 
Etat juif et démocratique, foyer national du peuple juif.  
 L'Esprit de Tsahal, "carte d'identité" de ses valeurs et les directives qui en découlent représentent son code 
éthique. Il se base sur: La tradition de Tsahal et son héritage militaire / La tradition de l'Etat d'Israël, ses principes 
démocratiques, ses lois et ses institutions / La tradition du peuple juif tout au long de son histoire / Les valeurs 
morales universelles basées sur la valeur et la dignité de la vie humaine.  
 

Officiers supérieurs 

            

      
Chef d'Etat Major 

Ramatcal  
Général 
Alouf  

Lt général  
Tat-Alouf  

Colonel 
Alouf-Michné  

Lt colonel  
Sgan-Alouf 

Commandant 
Rav-Seren 

Officiers 

          

     
Capitaine 

Seren 
Lieutenant 

Segen 
Sous-lieutenant 

Sagam 
Officier académique 

Kahav 
Officier académique 

Kamah 

Sous-officiers 

     

     
Major 2  
Ranag 

Major 1  
Rasav 

Major 
Rasam 

Adjudant-Chef 
Rasar 

Adjudant 
Rav Samal 

Militaires du rang  

      

   
Sergent Chef  

Samar 
Sergent 
Samal 

Aspirant 
Rabat 

 
5.2 Les Unités de Tsahal 
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Basé sur des informations et des textes fournis à nous par Tsahal 
 

 Chaque être humain doit être respecté indépendamment de son origine, de sa religion, de sa nationalité, de 
son sexe, ou de sa position. Les soldats de Tsahal lutteront et se conduiront avec courage face à tous les dangers et 
obstacles. Ils persévéreront dans leurs missions avec empressement, même au risque de mettre leur vie en danger. 
 Les soldats de Tsahal seront aussi exigeants avec les autres qu'avec eux-mêmes, en étant conscients de 
leurs capacités et de leurs responsabilités dans le cadre de l'armée comme à l'extérieur, afin de servir de modèle.  
 

 
Commandements 

          

     
Défense civile Commandement Sud  Commandement Centre Commandement Nord Etat Major  

Armées et Sections 

            

      
Armée de l'Air  Renseignements Commandement Centre Armée de Terre Logistique Communication 

Corps 

        

    
Ingénierie Artillerie  Blindés Infanterie  

          

     
Renseignements de terrain Service du Matériel Police Militaire  Intendance Militaire  Maintenance 

        

    
Service des Transmissions Bureau de l'Avocat Militaire  Médecine Militaire Branche Jeunesse et Education 

5.3 Les Distinctions et Médailles de Tsahal 
Basé sur des informations et des textes fournis à nous par Tsahal 
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 Les soldats de Tsahal s’efforceront d'agir de façon réfléchie en se basant sur la valeur suprême qu'est la 
vie humaine.  
En temps de combat, ils ne se mettront en danger, eux-mêmes ou leurs camarades, que si cela est requis par leur 
mission. Les soldats de Tsahal ne recourront à leurs armes et à la force que dans le cadre de leurs missions, et 
seulement en cas de nécessité, et conserveront une attitude humaine même durant le combat.  
 Ils n'utiliseront pas leurs armes et la force pour porter atteinte à des êtres humains qui ne sont pas des 
combattants ou des prisonniers de guerre, et feront tout pour éviter de porter atteinte à leurs vies, leurs corps, leur 
dignité et leurs biens. Les soldats de Tsahal agiront avec fraternité et dévotion dans leurs rapports avec leurs 
camarades, et se porteront toujours à leur aide en cas de besoin, quels que soient les dangers ou les difficultés, 
même au risque de mettre leur vie en péril.  
 

 
Médailles militaires - Tsalash : Tsioun La Shévah = Distinction la plus élevée 
        

    
Distinction du 

Chef d'Etat Major 
Tslash Haramtacal 

Distinction du 
Général commandant 
Tslash Alouf Pikoud 

Distinction du 
Commandant de division 
Tslash Mefaked Ougda 

Distinction du 
Commandant de brigade 
Tslash Mefaked Hativa 

Insignes des guerres d'Israel 
        

    
1948 

Guerre d'indépendance 
1956 

Guerre du Sinaï 
1967 

Guerre des 6 jours 
1968-1970 

Guerre  

        

  
    

1973 
Guerre de Kippour 

1982 
Guerre du Liban I  

2006 
Guerre du Liban II    

        

Distinctions militaires 
      

   
Distinction exemplaire 

Itour hamofet  
Distinction de la force 

Itour haoz 
Distinction de l'Héroïsme 

Itour hagvoura  
 
 

==================================================== 
Distinction de notre ami Philippe Pirnay. 
L'Académie Nationale de Chirurgie a décidé de décerner son "Prix de l'Académie" à Philippe Pirnay pour ses 
derniers travaux. Outre le fait qu'il s'agit d'une "première" pour un chirurgien dentiste, dans l'histoire de cette 
Académie (créée par Louis XV), Philippe Pirnay, qui avait déjà été lauréat par deux fois ces dernières années, 
devient aussi le premier et seul en France a être Lauréat des trois Académies Nationales de Santé :  
Académie de Chirurgie dentaire, Académie Nationale de Médecine, et Académie Nationale de chirurgie. 
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Nous sommes heureux et fiers que ce soit un juif de France qui soit ainsi distingué mais aussi un juif orthodoxe! 
 


